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Les auteurs

Béatrice Bertho est doctorante en études du développement à l’Institut de hautes 
études internationales et du développement (IHEID) à Genève. Son principal 
champ d’intérêt est la problématique du changement social en Afrique sub-saha-
rienne. Sa thèse, qu’elle réalise sous la direction d’Isabelle Schulte-Tenckhoff , 
porte sur l’interface entre les services sociaux publics et leurs usager(e)s, au 
Burkina Faso. Elle s’intéresse notamment aux processus par lesquels les acteurs 
locaux, fonctionnaires et usager(e)s, interprètent et s’approprient le droit éta-
tique ainsi qu’à leurs eff ets, notamment sur les relations de genre.

Maurice Blanc est professeur émérite de sociologie à l’Institut d’urbanisme de 
l’UFR Sciences sociales de l’université de Strasbourg et chercheur au Centre 
de recherche et d’étude en sciences sociales (CRESS). Il est également rédac-
teur en chef de la revue interdisciplinaire Espaces et Sociétés, dans laquelle il a 
coordonné le numéro spécial, « Les paradoxes de la mixité sociale » (n° 140-
141, 2010). Il a rédigé le chapitre « la gouvernance urbaine » dans le Traité 
de l’urbain (coordonné par J.-M. Stébé et H. Marchal, Paris, PUF, 2009). 

Pierre-Henri Bombenger est doctorant en urbanisme à l’université François 
Rabelais de Tours et candidat au Ph.D Sciences de l’environnement de l’uni-
versité du Québec. Ses travaux portent sur les processus, outils et démarches 
de planifi cation des espaces ruraux et la transformation des pratiques de l’ac-
tion publique territoriale. Il prépare actuellement une thèse sous la direc-
tion de Corinne Larrue au sein de l’UMR CITERES (Cités, Territoires, 
Environnement et Sociétés), en codirection avec Maurice Blanc (CRESS – 
université de Strasbourg) et en cotutelle internationale avec Jean-Philippe 
Waaub (département de Géographie – université du Québec à Montréal).

Guillaume Christen est doctorant en sociologie au Centre de recherche et d’étude 
en sciences sociales (CRESS), associé à l’UMR BETA (Bureau d’économie 
théorique et appliquée) de l’université de Strasbourg et membre du groupe 
de recherche interdisciplinaire en Gestion des risques et histoire de coulées 
boueuses (GERIHCO). Son travail de thèse porte sur l’étude des attitudes 
et comportements des agriculteurs face aux risques d’érosion et leurs consé-
quences, comme base de connaissances utiles aux acteurs publics dans l’élabora-
tion de stratégies d’action et d’optimisation des modes de communication et de 
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sensibilisation. À cet eff et, sa recherche examine des facteurs sociaux internes et 
externes au monde agricole, susceptibles de représenter des freins ou des leviers 
quant à la réception et à l’intégration des discours environnementaux.

José-Frédéric Deroubaix est docteur en science politique et ingénieur des tra-
vaux publics de l’État, chercheur au Laboratoire Eau environnement et sys-
tèmes urbains (université Paris-Est, École des Ponts – ParisTech). Il a travaillé 
ces dix dernières années sur les questions environnementales, étudiant diverses 
politiques publiques principalement relatives à la gestion de l’eau en France 
mais touchant également à la réforme fi scale environnementale, aux usages 
des instruments économiques dans la régulation environnementale, à l’impact 
des procédures de participation sur l’action collective et la mise en œuvre des 
politiques environnementales. Ses recherches s’orientent ces dernières années 
sur les processus de diff usion des modèles de gestion des eaux pluviales et 
d’aménagement de la nature en ville.

Philippe Hamman est professeur de sociologie l’Institut d’urbanisme de l’UFR 
Sciences sociales de l’université de Strasbourg. Il est directeur-adjoint du 
Centre de recherche et d’étude en sciences sociales (CRESS) et co-directeur 
du Master Urbanisme et aménagement, responsable du M2 Projets et socio-
logie de l’aménagement, de l’urbain, des médiations et de l’environnement 
(Psaume). Ses recherches portent sur la sociologie de la ville, des territoires 
et du développement durable, en termes de transformations des échelles de 
l’action publique et de comparaisons transfrontalières et européennes.

Edna Hernandez-Gonzalez est architecte et docteure en aménagement et 
urbanisme de l’université Paris-Est. Elle est membre associée du Lab’Urba au 
sein de l’Institut français d’urbanisme. Ses recherches portent sur les processus 
de circulation et de diff usion des modèles d’aménagement de la ville, ainsi que 
sur les modalités d’appropriation et de réinterprétation de ces modèles par les 
villes réceptrices. Elle étudie notamment les politiques de mise en lumière des 
villes françaises et mexicaines.

Karen Hoffmann-Schickel est docteure en anthropologie à l’université de 
Strasbourg, membre du Centre de recherche et d’étude en sciences sociales 
(CRESS) et du Groupe de recherche « Mutations polaires  : Sociétés et 
Environnement » (GDR 3062, CNRS). Sous la direction d’Éric Navet, elle 
travaille sur la transmission des traditions chez les Sâmes, éleveurs de rennes 
du Grand Nord européen, et s’intéresse plus particulièrement à la relation 
entre l’homme et l’animal dans tout l’univers circumpolaire. Par ses diverses 
actions au sein d’associations et à travers divers séjours à l’ONU (Genève, 
New-York), elle participe au processus de défense des peuples autochtones.

Jean-Luc Piermay, géographe, est professeur à l’université de Strasbourg, spécia-
liste de géographie urbaine et de l’Afrique. Ses thèmes de recherche principaux 
sont les questions foncières et la gestion urbaine, thèmes qui l’ont mené dans 
diverses régions du continent (notamment Afrique centrale, Namibie, Sénégal). 
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Ses travaux actuels portent sur les liens entre industrie et territoires au Maroc. 
Il est directeur de l’EA 4437 (Systèmes géographiques complexes).

Élodie Piquette, sociologue, est doctorante au Centre de recherche et d’étude en 
sciences sociales (CRESS) de l’université de Strasbourg. Son travail de thèse 
s’intègre dans l’étude de faisabilité sur la redynamisation du Vieux-Rhin et 
porte sur l’appropriation sociale du fl euve dans une perspective compara-
tive entre France et Allemagne. L’objectif de ce travail est de déterminer la 
connexion des communautés riveraines du Rhin comme conditionnement 
de l’acceptation de la redynamisation.

Clément Repussard réalise une thèse d’anthropologie appliquée au développe-
ment portant sur la construction du service de l’eau potable en milieu rural au 
Sénégal. Ses enquêtes de terrain se déroulent en parallèle avec une implication 
opérationnelle dans deux programmes d’accès à l’eau potable au Sénégal, en 
tant que chargé de mission pour l’ONG française GRET. Sa thèse est préparée 
sous la direction de Jacky Bouju, au sein de l’UMR CEMAf (Centre d’études 
des mondes africains) à Aix-en-Provence.

Roger Somé, maître de conférences HDR en ethnologie, est directeur du Centre de 
recherche et d’étude en sciences sociales (CRESS) de l’université de Strasbourg. 
Outre le champ esthétique et celui de la muséologie, ses recherches traitent de 
la mondialisation, principalement sous sa forme interculturelle.

Maurice Wintz est maître de conférences en sociologie rurale et de l’environ-
nement à l’université de Strasbourg et membre du Centre de recherche et 
d’étude en sciences sociales (CRESS). Ses travaux de recherche et d’enseigne-
ment portent sur le rapport société – nature en Europe occidentale, et plus 
particulièrement sur les perceptions et usages sociaux des espaces naturels, le 
mouvement associatif de protection de la nature et les politiques d’environ-
nement et de développement durable.

Raymond Woessner, maître de conférences habilité à diriger les recherches, est 
enseignant à l’IUFM d’Alsace et chercheur au sein de la jeune équipe Systèmes 
géographiques complexes. Il est également membre associé du Bureau d’économie 
théorique et appliquée (BETA) de l’université de Strasbourg. Son dernier ouvrage 
paru est La France : aménager les territoires (2010). Membre de l’ Association de 
prospective rhénane ainsi que de l’ Observatoire des recompositions territoriales, 
il s’intéresse aux questions d’aménagement et de prospective territoriale.

Patricia Zander est maître de conférences en géographie et aménagement à l’uni-
versité de Strasbourg. Ses travaux portent sur les frontières dans les espaces 
métropolitains, selon deux grands axes : la frontière d’État en lien avec la 
demande d’asile et les frontières nées des pratiques sociales et gestionnaires. 
Elle pilote actuellement avec I. Gehrke (université de Karlsruhe) un pro-
jet européen Interreg sur la gestion économe de l’espace dans les petites et 
moyennes communes du Rhin Supérieur.
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